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q.e lianbre et ordon a de ole c ö etiomt le úI t anada étnit ais P" des <lôba v Oleit u eu
puis par celles de Sir Peregrile %laitland enfin, par celleIdu aplarence du inti o cau e
conte de Pallousieui arriva Québec, le IS juin ]SA0. e'n ltM. Tourfaciliter le ré bIient de la cncorde1l goves.
tjualité de gouverneur gnral de e colonies angLts le dl1'Ané. zinent impériat appola le comate de Dallousie a: gouves .
,lu Nord. aient do iles Ot sr .illies uKeipt, lieutelnant-guv rneur ''

8. Convainue eniai de l1i,,.iiit d lr tisr Iv la Nouvelle.o, vint le rcmplacer A Quluec, où il arriva I
*alAngltere prît le e iti de 1a e l ans 2 septembre 1S24, Le nouveau gouverneur satta denmu

-ukbie la religion do leur re.s rer neptro entre la Ck'lunbro et lu Conseil ; il reconnutt i:anin
L.e 1 2janvier 1819, le Saint ige èrige.ii égliwe du Qubec diatenteit Me r1pineV n comme résident de Aem:blée et

einétropole, et conférait:uslgr. Plessis lW titre d'archevque1 laissa la Cliambre librs d'o2loyer, f Il alaire du ;onve
:1 M. McDoniald, celui d'évqued llégiopolk (Kingston) età ieur et des jude, tout argent iia Lit otion du m

L. MEachern, Celui divêque de lRose pourile Nouve:u tcouronne pi le Parleuent ipérial.
llriuinwvili et lei iles de la 3leleine 1 Les instructions données à sir Jaunuv Kaenipt jr le

Le comte de Dalhousie Cnvoqula la nl1 e C.Imm lre nire ies colonies, cti An;lsterre, au sujet des ubsdeý
legislativo pour lé 14 dambren 183 1)un cette sesion, la n'étaient Ia de iatur atistiire pleinement la Clulibe

Chaulbre vot un bill de yubides qui fut rejeté par le Conieil eeendant. pouir ne mettre aicune entrave à la mrhe lc
ce qui ne ilanqua pas d'augmenter le mécoi:tenteinent deà nlaires, elle vota I sonune de £ $J,0 pour faire deu :uëlîià
rjprétentant du peuple elnlite la liscorlo alla toujours rationr eni tout genro. Dan la se$ïion suivante, elle n appr

urouîant entre ces deux dahesde la égi.lature. Le pria20pripoursconstruir ner.on A Montréall9M;potu
einernetr, qui était dli méne avis que le Con'eil, préteidit bât naine a Quèbec pur ainüliorer P
i le vote des suibsides tait niliat sans le concours de ce chnis, et Sp pour pronouvoir le deveoppemnw .b4

corp ,l ne entignait pu de ;brIe lPopinion de l Chanbrc. 1instriction publique. Elle sëtait oceiplée cin outre 4
car il coinptait bien quie l'uniom des deux Caasi Alquelle il l'ainêlioration du pot de Monltréal, Ie la navigation à la va;peur

1tavnillait le toutes ses forces, lui doînicmit rniason de, Cla-a entre Québec, et d lalila do ha construction d'un n ;ane ,
diien '.Friuiais., .près avoir visité dins ce but le Hltitaaa Québec et do l'(taliseinent de plusieurs phares en lilltrent
il convoqua leI Chambres A eon retour mais il r teut u ionuei endroitds dut yjxs. En un not, les représentant plieup

eat refus aitiu Ijet desd iaices, ':yaînt eu que p i t' n nit rnplement prouv' que l"ls voulaient,-coeinu C'était
st faveur da, la alim.ibre is.nmblée. 'ailleuis leur droit-avoi le:contrle absolu des finance' ii,

l0. Les débats soulevés A l'occasion de L tîc.'tioil dles n'étaient mus en cela que par un ardent désir de travailler plut
finance ou dû vote des subsides, fuient conduNs avec un rare ellicacemenît dans les intrtds du pays, que ne l'avaient fat
talenteune science politiqjueinconteableiparM3.'lîpinetu juiSî'Palors li plupart de-gouvernuur.et de leurs cintur

et Cuivillier. ans vergogne et mus latriotisme.
11. En 1S22, un ll ou projet de loi liour l'unioin d, pro 1. Sir James Kenimt fut remphicó par lord aylmer qu ria

Vinces du Ilatut et dlu Basnulad fut Préseintê au parlement A Qunébec le 13 octobre lS30. Ai corumencementde e -11
imnp&riald ius il fut rejeté sa seconde lecture, àclv adiid sration lord Ayhn clîelut concilier lei esint-

ginérùî intervention d i .ic IntoAlb île lurdett.et de quel- nüisles injustices révoltantes du pouvoir avtient jeté das e-
noeiutre membres inlhents et éclairs. Al sortait duiparti cocurs les germnes dui-i î nid iim'l nti tmntitifiit; et les long
ait 0  (dont h.stilité contre lWs C:nudins croismait touï las et violents débat auxquIelsavait doiiné licutinportaiîtv

jours avec le désirb e lesdominier. Ce bill donnait une repr4 question des subsides, avait laissé dans les esprti4 unie aigretur.
seitation beaucoup plus noinbruetiau llautîqu'auîMas-Caiiada ; une animosité bien dillicile à calmer. Engagés dans la voie Ili

prscrivait la lamgue française; restreigAit la liberté d ti culte droit constitutionnel, les dêputén ne faisaient, A vrai dire, <ue
et les droits des représentantssur les deniers publics. En un leur devoir en comnbattaint avec tant. 'iardeur pour Vobtentlonî
inlot, il réduisait le Canada fariçúdå la condition révoltnte de d'm de leurs plus importants priviléges: celui de voter l'.
l'Irlnde cette époque. subsides et d'en contrôler l'emploi; nais yeut.étro eurent iii

12. En apprenant cette cilo-e toute la populintteiv enx. le tot de ne passe plier davantage aux circonstances, et d
pressa de protester énîeriqîuemeit contre inle ruesure si cor. tenir opiiAtrement A l'obtenltioi»nundiaté et compUte île c
traire Lsesintéréts. arrtout des cornités furent uommés pou rivilége' leur obstination fut cause u'aucun comproni ie
dresser des pétitionsen forme cle jUuatanda nl e be pro- put s'tablir entre la Chambrec t le gouverneur et Iue Iv.
uotî';a contre ltuiîoil. Papineau t Neisoi furent dégues A ditticultés existantes, at lieu de s$aiser dégénéèent bleutét

lonlies pour Y porter ces pétitions. en révolte ouverte onttre l'autorité établie.
13.D s sediun de 182, A inblée lMgislative lu lias. 19, A Montréal, pendant 'élection 4'inn enbre le -1 n

ada vota îles .subides niais dans la inéme tormeque !aannée 1632, il y out des troubles sérieux, penant, lesquels trois Ca
îprécédeiaeeC'est A·dire par chapitres non détaillés; le lende. diens furent tués par les troupes anglais.

min le gouverneur >prorogea l'Assemblée. loil apròs. le cointe Peul après cet événeient, le choléra éclata pour ia eIl '
d h:ousio eii ipp»elaucit peuple par îles électionsginérales. fois au Canada, et y lit. de ter ribles ravgesu, tioit, à Q fbec
i.. ugeolution le ia CIlabre produisit une tIaitation extra., oi il enleva Il ixième partie de la populattin. Cc (léau reparut

0.d,, tire; îlIi fut eIcore augmenltée par 1l publication dutîne en 1834, et lit encore <le nombreuses victines.
umasjo pu an 'élire les mneins île la n2n) Danis sa se.sion le 1834, la Clianîbre législative, agpes d

naort longs et violents daba s, ao pta tue série île Q,2 résolution-,
1..,A li réunion le la moinv-elle Chambre un novenm renfermant tous les grifs d la colonio contre la inétropolelu gouverneur refusa de conlirmer l'élection <le X. 'au pirws, hiirées par i . Papineau et rédigées par M. %orin, elle'

Voinule prsident/dl la Chanbre ; le lendemaia, cette dernière furent présentés parlM Ildard et adoptées u la Chambre,
était prorogée. De noïuvelles requùtes reyétues de. pits de mitlg'6 l'opposition de plusieurs iiienmtirem' iltnt ,cnttr

sow signaturet, den &hdmat le rappol du conte doDalhousie autres NlM Nelson, Qîtesnel et Uuvillier.
et utte ctiquéte sur les allitires de la province, furent portées ci Pendant, ce toinps.Il, une partie <le la population 111 liant'

Anleterreci 828, par 3i. Nelson, Viger et Cuvillier et Canadi, se prononçait, peut li politique de la Clianthrolégi
rCnvoy(es a un couité spécitl tivo du Blas.Canadta.

. ndnt iue le lis.Carala étitu nroie aux disenions e Parlenient impéra p o d[b isa l u
coloniail la solution do toutes ces e1uCstione.

A21. mois dctobre S, le Parlent e adién t
di la à e Cibr Qu it Quille gouvînient biuria.lour liii Intablin

nlaielahas ' n l 'a oncord' tlt Sir hunus Ku f t7.QIl,' n lhe
Ilssuri n' i t1»;ts a Clîamiibrt ?l'stP«i : 

wl4 »efli i futlc4 prom il P1rk nl perew 1a 1 ýrJiKigd æ k ag er e é ait le a L

p uoPiL le c OIo delbe 1 ® prujIIij st , 20>CueltIin •¢i;l iM é e j l e tdeo ii a Chambiilre) eléwalit ito i lfde 11 Haut GäCf .. 1lQie lîýl. u o
W Pu4 W dMA ns o chaba un fot8ye8W72 Que 11.là fiiivll, Ch il aknIl n

r aespit an lauCaninféviíQWaine-1 prla aroti -d lat Chauiitibre?
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